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L'image du jour

Les brèves

Présidentielle tendue
Kenya Le candidat de l’opposition 
Raila Odinga rejette les résultats 
provisoires qui créditent le prési-
dent sortant Uhuru Kenyatta de la 
majorité et dénonce une fraude 
«massive et généralisée». Reuters

Uber restreint son offre
Zurich Uber arrête son service 
UberPop à Zurich mais maintient 
ses offres plus onéreuses UberX et 
UberBlack. Les chauffeurs d’UberPop 
ont 3 mois pour obtenir une autorisa-
tion de transport de personnes. ATS

La famine et les guerres
Afrique Pour la première fois, 
l’ONU établit un lien formel entre
les conflits armés et la famine qui 
menace 20 millions de personnes 
au Yémen, en Somalie, au Soudan 
du Sud et au Nigeria. ATS

Footballeur trafiquant
Drogue Le capitaine de l’équipe 
mexicaine de foot Rafael Marquez 
(ex-AS Monaco et FC Barcelone), est 
suspecté d’avoir participé à un vaste 
réseau de trafic de drogue. Il a été 
sanctionné par les USA Reuters

Riyad rase une ville chiite
Arabie saoudite L’offensive des 
forces saoudiennes contre des com-
battants chiites a dévasté le centre 
d’Aouamiya, haut lieu de la contesta-
tion de la minorité chiite contre 
les autorités du royaume. Reuters

Le fisc contrôle Google
Belgique La filiale belge de Google 
fait l’objet d’un contrôle fiscal. Le géant 
du Web, suspecté de manœuvres pour 
payer peu d’impôts, a déjà été 
condamné par Rome et Londres. AFP

Suisse

Les procédures pénales contre les 
maltraitances animales augmentent

Il a dit Le chiffre du jour Contamination

Les Pays-Bas 
se défendent

La photo décryptée

Œufs Mis en cause dans 
le scandale des œufs contaminés 
au fipronil, les Pays-Bas affirment 
ne pas avoir découvert, en 2016, 
la présence de cet insecticide 
dans les œufs. La Belgique 
et la France regrettent le peu 
d’informations alors fournies 
par les Pays-Bas. ATS

Scandale L’affaire d’U.K., l’éle-
veur thurgovien qui maltraitait 
depuis des années ses chevaux,
prend chaque jour plus d’am-
pleur. L’association contre les
usines d’animaux (VgT), à l’ori-
gine de la dénonciation, a aussi
porté plainte contre le vétérinaire
cantonal pour abus d’autorité.
Selon son meneur, Erwin Kessler,
celui-ci serait «directement res-
ponsable de l’état incroyable-
ment déplorable des bêtes». Le
vétérinaire aurait «sciemment et
intentionnellement» protégé
l’éleveur, notamment en l’aver-
tissant au préalable de ses contrô-
les, de sorte à ce qu’U.K. puisse se
préparer. Le vétérinaire aurait agi
ainsi par peur des colères d’U.K.
«Il aurait dû demander la protec-
tion de la police», conclut-il.

L’affaire ne s’arrête pas là.
Alors que ses bêtes squelettiques
ont été évacuées mardi, l’éleveur
possède probablement d’autres
chevaux répartis dans deux alpa-
ges grisons, révèle une enquête
du Blick. Les bêtes seraient dans
le même état que leurs congénè-
res de Hefenhofen (TG). Per-
sonne ne les a encore signalés au
vétérinaire, précise le journal.

Prison ferme
Si cette histoire paraît particuliè-
rement abominable, les cas de
maltraitance envers les animaux
– notamment les porcs et les bo-
vins – indignent régulièrement 
l’opinion publique. Les procédu-
res pénales ont d’ailleurs aug-
menté au cours des dernières an-
nées. Selon les rapports de l’Of-

fice fédéral des affaires vétérinai-
res (OSAV), 2368 procédures ont
été ouvertes en 2016, contre 1679
en 2014, soit une augmentation
de 29% en deux ans, et même de
52% par rapport à 2010. Presque
toutes débouchent sur une con-
damnation (91,25% en 2016,
88,2% en 2015). Les peines pro-
noncées se traduisent en grande
majorité par une amende pou-
vant varier de 100 à 2500 fr. Une
dizaine de peines de prison, dont
cinq ferme, ont été prononcées.

Dénonciations
L’association Quatre Pattes cons-
tate également dans sa pratique 
une augmentation des dénoncia-
tions pour maltraitance envers les
animaux. «La fondation a aussi vu
le nombre d’appels relatifs à des 
questions de bien-être animal ou 
de cruauté animale croître. Mais 
cela ne signifie pas nécessaire-
ment un plus grand nombre de 

violations de la loi sur la protec-
tion des animaux, nuance sa por-
te-parole Marion Lombard. L’ap-
plication du droit pour les ani-
maux s’est nettement améliorée 
au cours de ces dernières années.»

Autorités plus réactives
La Protection Suisse des Animaux
(PSA) partage ce constat. «Nous
sommes convaincus que la sensi-
bilité a augmenté par rapport au
bien-être des animaux, non seule-
ment au sein de la population,
mais aussi des autorités vétérinai-
res compétentes», se réjouit sa
porte-parole Helen Sandmeier.
Selon la PSA, les autorités se mon-
trent aujourd’hui plus réactives
lors de signalements de mal-
traitance. «Les améliorations ne
concernent cependant que la par-
tie administrative de l’exécution,
regrette-t-elle. Dans le domaine
du droit pénal, nous ne consta-
tons par contre aucun progrès vé-
ritable. Les cruautés infligées aux
animaux continuent d’être trai-
tées avec complaisance.»

Le type de maltraitances
n’évolue pas: les infractions les
plus courantes concernent de
mauvaises conditions de déten-
tion ou des traitements insuffi-
sants en cas de maladie. La PSA
fait en outre face à une augmenta-
tion des cas de «thésaurisation
des animaux», soit la détention
de bêtes dans un espace plus petit
qu’il ne peut en contenir. Quel-
que 90 chevaux ont d’ailleurs été
évacués chez U.K., alors qu’il dé-
tenait une autorisation pour 60
seulement. Lucie Monnat

Bâle Une collaboratrice de Novartis apporte deux cartons de 
pétitions à la direction de la multinationale bâloise. Un total de 
1165 signatures ont été recueillies pour cette pétition lancée par 
le syndicat Unia, qui demande au géant pharmaceutique de 
renoncer aux licenciements dans le cadre de la suppression de 
500 postes dans la région bâloise. Novartis veut économiser 
environ 1 milliard de dollars d’ici à 2020. ATS

1694
Asile En juillet, 1694 demandes d’asile ont été déposées en Suisse.
Il s’agit d’une augmentation de 3,7% par rapport au mois précédent, 
mais d’une diminution d’un tiers par rapport à juillet 2016. C’est 
la valeur la plus faible enregistrée au mois de juillet depuis 2010, 
indique le Secrétariat d’Etat aux migrations (SEM). Les principaux 
pays de provenance des requérants ont été l’Erythrée (322 
demandes), la Syrie (160), l’Afghanistan (120), la Somalie (101), 
le Sri Lanka (88) et la Turquie (98). ATS

Lac de Constance Des morceaux de l’épave du petit avion qui a chuté mardi dans le lac de Constance ont été retirés de l’eau. L’identité du 
passager a été établie: il s’agit de la compagne suisse de 75 ans du pilote, également suisse et âgé de 74 ans. Un ferry a été engagé pour récupérer 
l’épave de l’avion. La police estime que les occupants de l’appareil n’ont pas survécu à sa chute, mais les corps n’ont pas pu être retrouvés.

K
Nous sommes confrontés
à une dictature au Venezuela»
Ricardo Luna Le ministre des Affaires

étrangères péruvien s’est exprimé mardi à l’issue 
d’un sommet régional où douze pays d’Amérique 
ont jugé «illégitime» l’Assemblée constituante 
du Venezuela entrée en fonction vendredi. 
Le Pérou, la Colombie et l’Argentine se sont 
montrés partisans de condamnations 
fortes tandis que le Brésil et le Mexique 
ont eu des formulations plus prudentes.
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3 questions à

«Les enseignants 
subissent une très 
grosse pression»
Ecole Selon une étude sur la santé des enseignants 
romands, un prof sur deux a l’impression de devoir 
«tenir le coup». Le syndicat des enseignants (SER) 
tire la sonnette d’alarme

Monika Maire-Hefti Conseillère d’Etat neuchâteloise 
en charge de l’Education (PS)

La santé des profs se 
dégrade et met en péril la 
qualité de leur travail. En 
cause notamment, des 
tâches annexes qui 
s’accumulent. Le SER 
appelle à une réflexion 
au niveau cantonal. 
Explications de Monika 
Maire-Hefti, présidente 
de la Conférence 
intercantonale de 
l’instruction publique de 
la Suisse romande et du 
Tessin (CIIP).

Les 40% des enseignants en situation de burn-out… 
Le chiffre est effrayant!
Et pourtant il ne m’étonne pas. C’est un constat que l’on doit
malheureusement faire aujourd’hui. Les enseignants subis-
sent de grosses pressions. L’attente des parents a considéra-
blement augmenté et cette situation nous interpelle. Ce qui
est intéressant dans cette étude, c’est sa dimension intercan-
tonale et sa représentativité. Plus de 5000 enseignants de
toute la Suisse romande ont participé à l’étude, ce qui repré-
sente une participation de 55%.

Comment y répondez-vous concrètement?
Dans le canton de Neuchâtel, nous avons mis en place un
groupe de réflexion qui rassemble notamment les syndicats
et les directions. Ensemble nous essayons de proposer un
catalogue de mesures pour éviter la surcharge. Nous tra-
vaillons, entre autres, sur la surcharge administrative. Des
cours de formation pour la gestion des courriels sont par
exemple proposés. La prise en compte de l’augmentation de
la charge horaire et l’intégration des enfants avec des besoins
particuliers et aussi au centre de la réflexion.

Ce que demande le SER, c’est la mise en place d’une 
commission paritaire pour mener une réflexion 
globale. Est-ce réaliste?
Nous sommes prêts à mener une réflexion commune, en 
particulier dans le domaine de la prévention. Notamment, lors
du cursus initial des futurs enseignants. C’est particulièrement
adapté à ce niveau car les instituts de formation sont souvent
intercantonaux et cela nous permettrait d’agir en amont. En-
suite, il faut bien comprendre que chaque Canton, voire Com-
mune a sa manière de faire et que c’est eux les employeurs. 
Donc nous pouvons faciliter les échanges de bonnes pratiques,
mais nous ne pouvons pas les imposer. Aline Ecuyer
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